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[Text]
Mr. Basford: No, they had not.

Mr. Beatty: You did attempt to determine whether or 
not such discussions took place, and the answer was no.

Mr. Basford: Yes. I am advised that this was the first 
discussion of that suggested amendment.

Mr. Beatty: Mr. Turner indicated that prior to the 
amendment being introduced into the House on January 
28, he expected that didscussions took place with his col­
leagues in Cabinet. What discussions did you have person­
ally with Mr. Turner on the subject of the excise tax? 
Obviously, it was something which affected your Depart­
ment as well.

Mr. Basford: Mr. Chairman, I do not recall whether I 
learnt of the recommendation to move such an amendment 
from Mr. Turner or from my Deputy Minister.

Mr. Beatty: And you would not remember the time 
frame at all?

Mr. Basford: It would be immediately before.

Mr. Beatty: Did you personally have discussions with 
any other officials in the Department of Finance with 
respect to this subject prior to the amendment being 
moved?

Mr. Basford: No. I wrote a number of letters to the 
Department of Finance and to my colleague, the Minister 
of Finance, as a result of letters to me from the public and 
members of the House of Commons about the excise tax on 
boats, which letters were referred to the Minister of 
Finance.
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Mr. Beatty: Were you then simply referring letters to the 

Minister, as opposed to making recommendations to the 
Minister of Finance that the tax should be changed?

Mr. Basford: That is right. It is a matter of division in 
the Department of National Revenue. Its Minister adminis­
ters the tax but any decision to recommend a change in the 
Act is the responsibility of the Minister of Finance.

Mr. Beatty: One final question. What discussions did 
you have with Mr. Reid on the subject? Mr. Reid indicated 
that he lobbied members of the Cabinet on the subject. Do 
you remember having any discussions with Mr. Reid on the 
subject of the excise tax on boats and motors?

Mr. Basford: No, I do not. As I indicated, I checked my 
files and there is no correspondence. I have checked my 
appointment diary and we had no official meeting. I recall 
no conversations with Mr. Reid. It is conceivable that in 
going in and out of the House Mr. Reid or other members 
did speak to me about it, but I recall no conversations.

Mr. Beatty: In discussions with any member of Parlia­
ment, do you remember offering a personal opinion that it 
was likely the government would be relieving the tax on 
boats and motors or on boats alone?

[Interpretation]
M. Basford: Non, il n’y a pas eu de consultation.

M. Beatty: Vous avez essayé de savoir s’il y avait eu des 
discussions ou non, et la réponse est non.

M. Basford: Oui. On me dit que c’était la première 
discussion au sujet de ce projet d’amendement.

M. Beatty: M. Turner a dit qu’avant que l’amendement 
soit présenté à la Chambre le 28 janvier, il s’attendait à des 
discussions avec ses collègues du Cabinet. Avez-vous eu 
personnellement des discussions avec M. Turner au sujet 
de cette taxe d’accise? Il est évident qu’elle affectait votre 
Ministère également.

M. Basford: Monsieur le président, je ne me souviens pas 
si la recommandation d’un tel amendement m’est venue de 
M. Turner ou de mon sous-ministre.

M. Beatty: Et vous ne vous souvenez pas à quel moment?

M. Basford: Ce serait immédiatement avant.

M. Beatty: Avez-vous personnellement eu des discus­
sions avec d’autres hauts fonctionnaires du ministère des 
Finances à ce sujet avant que l’amendement soit proposé?

M. Basford: Non. J’ai écrit quelques lettres au ministère 
des Finances et à mon collègue, le ministre des Finances, à 
la suite de lettres qui m’avaient été adressées par des 
citoyens et des députés au sujet de la taxe d’accise sur les 
bateaux, lettres que j’ai transmises au ministre des 
Finances.

M. Beatty: Bref, vous voulez dire que vous faisiez suivre 
des lettres au ministre plutôt que de faire des recomman­
dations au ministre des Finances afin d’obtenir un change­
ment éventuel de la taxe?

M. Basford: En effet. C’est une question de répartition 
des pouvoirs. Le ministre du Revenu national voit à l’appli­
cation de la taxe mais toute décision visant à proposer des 
modifications à la loi appartient au ministre des Finances.

M. Beatty: Une dernière question. Quels ont été les 
échanges que vous avez eus avec M. Reid à ce sujet? M. 
Reid a déclaré avoir fait pression sur les membres du 
Cabinet à ce sujet. Vous rappelez-vous d’avoir eu des 
entretiens avec M. Reid au sujet de la taxe d’accise sur les 
embarcations et les moteurs?

M. Basford: Non, je ne m’en souviens pas. Ainsi que je 
l’ai dit plut tôt, j’ai consulté mes dossiers et il n’y a aucune 
correspondance à ce sujet. J’ai regardé mon agenda et il n’y 
a pas eu de rencontres officielles. Je ne me souviens d’au­
cune conversation avec M. Reid. Il est possible qu’en 
entrant ou en sortant de la Chambre, M. Reid ou quelqu’un 
d’autre m’ait abordé à ce sujet, mais je ne m’en souviens 
pas.

M. Beatly: Dans vos entretiens avec les députés, vous 
rappeliez-vous avoir donné votre opinion personnelle vou­
lant qu’il soit probable que le gouvernement abolisse la 
taxe sur les embarcations et les moteurs ou sur les embar­
cations seulement?


